La Réunion d'experts sur les tendances actuelles de la cartographie linguistique

En préparation de la troisième édition de

L’Atlas des langues en péril dans le monde
29-30 Novembre 2007, Siège de l'UNESCO, à Paris.

Cette réunion d'experts sur la nouvelle cartographie linguistique est tenue pour soutenir la préparation de la troisième édition de l'Atlas des langues en péril dans le monde. La réunion est organisée et accueillie par l'UNESCO dans le cadre des activités sous le programme des langues en danger et la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel. 

Des experts sont invités à débattre sur les tendances actuelles et les innovations en  cartographie linguistique. Ceci inclura les débats sur les expériences récentes et les projets en cartographie linguistique dans diverses régions du monde, en particulier,  pour certains projets ciblés sur les langues en danger mais également d'autres centrés sur la distribution linguistique, dialectologique et diachronique des langues, leurs relations génétiques ou d'autres sujets. 

Avec l’évolution croissante et la sophistication des Systèmes d'Informations Géographiques (GIs) et l'intérêt grandissant pour les langues en danger, la troisième édition de l'UNESCO de'' l'atlas des langues en danger de disparition  dans le  monde'' doit s'appuyer sur la meilleure connaissance et  la meilleure expérience  disponible des cartographes linguistes actifs dans le domaine.

L'objectif de la réunion est  de considérer un certain nombre récent et actuel des progrès sur la cartographie linguistique, d’explorer les problèmes de méthodologie des progrès récents et actuels  de la cartographie linguistique concernant la publication de l'Atlas et identifier des experts potentiels qui pourraient contribuer à la révision de l'Atlas. 

L’Atlas des langues en danger de disparition dans le monde : Objectif et but 

L'objectif principal et le but de l'Atlas des langues  en péril dans le monde sont de contribuer à une prise de  conscience de la communauté internationale et universitaire, les masses media et du grand public de la question des langues en danger et de la nécessité de sauvegarder la diversité linguistique dans le monde, en présentant visuellement l'état actuel des langues en danger de disparition dans le monde. Cette prise de conscience constitue une des lignes  principales du programme des langues en danger de l'UNESCO. L'attention portée aux langues en danger est également en accord avec la  Convention 2003 concernant la sauvegarde  du patrimoine culturel immatériel  qui identifie le rôle essentiel de la langue dans l'expression et la transmission du patrimoine culturel immatériel et encourage à la sauvegarde de la langue comme "vecteur du patrimoine culturel immatériel  ". De plus, à sa 176è session en avril 2007,  le Conseil Exécutif  de l'UNESCO a décidé d'explorer "un possible instrument de référence international pour la protection des langues autochtones et des langues en danger" (176 EX/Décision 59) et d'étudier les activités récentes de l'UNESCO dans ce domaine. Si un instrument de référence international est développé, il réclamera sans doute la plus grande conscience collective sur l'importance de sauvegarder des langues en danger, une nécessité formulée pour l'Atlas. 

"L'Atlas des langues en danger de disparition dans le monde" : Histoire et développement

En 1996, avec l'aide financière du fonds-en-dépôt UNESCO/Japon, la première édition de "l'Atlas des langues en péril dans le monde", rédigé par  feu Stephen Wurm, a été publiée par les éditions de l'UNESCO (Paris) et Pacific linguistics (Australie). Cette première édition a comporté 53 pages au total, y compris 12 pages de cartes, et est parue en trois versions linguistiques (anglais, français, et Espagnol). La première publication de l'atlas  a rencontré  un vif intérêt parmi les universitaires et les medias et est devenue rapidement un ouvrage de référence générale pour le grand public. En conséquence, la version anglaise s'est vendue dès lors rapidement. 

Une seconde édition de l'Atlas en anglais entièrement remise à jour a été commandée par l'UNESCO en 1999 est apparue en 2001, de nouveau rédigée par Stephen Wurm, et augmentée à 90 pages comprenant 14 pages de cartes. La mise à jour a reflété le fait que depuis 1996 et la première édition de l'atlas, la recherche sur les langues en danger et l'intérêt scientifique et le travail dans le domaine avaient proliféré. La deuxième édition de l'atlas, liste,  région par région, environ 800 langues en danger, et a attiré l'attention une fois encore des universitaires, des médias et du public. À ce jour, l'UNESCO reçoit les réactions régulières des représentants de communautés, et des centaines d'articles de presses dans différentes régions du monde ont été consacrés à l'Atlas, soulignant son impact comme instrument de prise de conscience du problème des langues en danger. 

Après que les deux versions papier de l'Atlas de l'UNESCO des langues en péril dans le monde sont apparues, il été a envisagé de rendre des informations collectées accessible en ligne en tant qu'élément de l'initiative B@bel de l'UNESCO. La première partie de l'atlas en ligne a été préparée en 2002-2003 ; elle comporte une carte interactive du continent africain et  100 entrées sur les langues africaines en danger mentionnées dans l'atlas en version imprimée (voir http://www.unesco.org/culture/en/endangeredlanguages/atlas). Les travaux sur la carte européenne pour cette édition en ligne de l'atlas sont presque achevés ; cependant pour le moment, l'édition en ligne a été réservée au profit d'une troisième édition imprimée complètement révisée. 

La nécessité d'une révision de l'édition imprimée résulte du fait que l'expertise et la connaissance sur la diversité  linguistique et les langues en danger se sont développées depuis la parution de la deuxième édition.  L'engagement de l'UNESCO et son rôle en tant qu'établissement de référence dans le domaine ont évolué  de manière significative sur la base d'une réunion internationale d'experts en 2003  qui a formulé des propositions concrètes concernant les activités pour la sauvegarde des langues en danger et a établit un cadre méthodologique intitulé vitalité et disparition des langues pour créer une définition normalisée et une évaluation des langues en danger.  De là résulte un besoin d'intégrer certains développements récents dans la troisième édition de l'atlas, aussi bien que, de mettre à jour la méthodologie et la présentation sur la base de l'avancement technologique en cours  et de l'innovation  dans le domaine de la cartographie linguistique. 

But de la réunion : 

La présente réunion d'experts a été convoquée afin d'explorer les orientations possibles qui permettent la révision complète et  la mise à jour de  la troisième édition de l'Atlas des langues en péril dans le monde en termes de méthodologie de cartographie linguistique et  de présentation des données. À travers les présentations des études de cas d'un certain nombre de langues récentes et les progrès de la cartographie actuelle, les experts exploreront les questions de méthodologie de pointe de la cartographie linguistique pour la publication de l'Atlas. En outre, l'UNESCO présentera ses initiatives récentes en concevant un indicateur  de la diversité linguistique et demandera  aux experts de passer en revue  et une version préliminaire de l’instrument de collecte de données qui sera utilisé pour la mise à jour de l'Atlas. A travers la réunion et les activités parallèles, l'UNESCO identifiera le potentiel des experts qui devront contribuer à la révision de l'Atlas en tant que cartographes, linguistes ou les deux. 

Les résultats attendus à l’issue de la réunion seront une meilleure compréhension pour l'UNESCO des options disponibles pour la réédition de l'Atlas en termes de méthodologie de la cartographie et de la présentation des données,  proposé par les experts qui reflètent la technologie de pointe de la cartographie linguistique. De plus, à partir des réactions des experts,  une version préliminaire de l’instrument de collecte de données pour l'Atlas sera finalisée.  En outre, des suggestions sur la stratégie de déroulement des opérations entre les rédacteurs (collecteurs des données) et le cartographe(s) (présentateurs des données) pourraient être proposées, en vue de rendre disponible au futur conseil d'éditeurs le point de vue des cartographes. 

Points de discussion : 

La discussion lors de la réunion aura pour  base  un rapport d'étude de cas  fourni par les experts invités. Sur la base de celui-ci, la technologie de pointe actuelle  de la cartographie linguistique sera explorée et évaluée, en particulier, en termes d'approches et  de techniques utilisées mais également  dans le domaine de la problématique commune et  des solutions innovatrices existantes. 

Une deuxième base de la discussion sera l'actuelle deuxième édition de l'Atlas des langues  en péril dans le monde ainsi que les questions, les problèmes et les domaines appropriés pour l'amélioration quant à la troisième édition. Cela  inclut les points suivants:

* Présentation des régions du monde :

Les deux éditions précédentes de l'Atlas ne couvrent pas toutes les régions du monde. Les cartes sont en outre largement divergentes sur le plan de l'échelle et des limites. Comme la nouvelle édition doit couvrir l'ensemble des régions du monde, un schéma provisoire pour la segmentation du globe dans les cartes sera présenté aux experts pour les discussions (débats) et les réactions. 

*Niveau de détail géographique : 

La deuxième édition de l'Atlas inclut assez peu de détails topographiques, seuls les principaux  fleuves  et accords majeurs sont représentés et les détails géopolitiques sont basiques (les frontières des pays). Aucune autre information topographique (tels que les plaines, les terres en contrebas, les déserts, les montagnes) n'est incluse. Des experts seront invités à donner leur avis sur les  détails topographiques et géopolitiques à représenter dans la nouvelle édition, en tenant compte des considérations de visualisation, de l'orientation, de la faisabilité, et de la lisibilité.

*Localisation des langues : 

L'emplacement des langues et des frontières linguistiques dans la deuxième édition est assez approximatif et n'est pas basé sur les mesures précises de la cartographie. Des experts seront invités à donner leur avis sur des méthodes de technologie de pointe de la cartographie, spécifiquement concernant l'utilisation de la technologie de GIS, et amener à se pencher en particulier sur la question des langues en danger comme "points" ou comme "régions" dans l'Atlas.

*Complément de l'Atlas imprimé et de l'Atlas numérique : 

Bien que la priorité soit accordée à court terme à la rédaction d'une troisième édition imprimée de l'Atlas, la collecte de données doit être envisagée avec un regard tourné vers un accès possible en ligne d'un futur Atlas interactif. Les expériences des experts à l'impression et les présentations interactives peuvent contribuer à la planification à long terme d’une possible ressource en ligne de l'UNESCO.

*Chapitre de Méthodologie comparative inscrite dans la troisième édition : 

Les éditions précédentes ont nécessairement inclus les cartes régionales qui ont procédé les différents lieux et niveaux de connaissance. La troisième édition cherchera à normaliser les cartes qui servent de base à l'Atlas, mais inclura également une préface de chapitre qui illustre différentes approches de la cartographie linguistique, offrant une présentation pour les approches innovatrices qui pourraient inclure certaines de celles présentées lors de la réunion d'experts comme études de cas. Par exemple, différents niveaux de la linguistique et le détail socioculturel pourraient être visualisés ici, aussi bien que les données diachroniques (du point de vue de l’évolution des faits dans le temps), des questions provenant de la diversité linguistique interne et le tracé des frontières, ou des modèles historiques de l'extinction de langue.

Procédure de la réunion : 

'' Projet d'ordre du jour pour le jeudi  29 novembre et le vendredi 30 novembre ''

Jeudi 29 Novembre, 2007

- Ouverture 

- Introduction et objectifs de la réunion 

- Courte présentation personnelle des experts invités

-Présentation de la première étape de l'étude de cas

 Pause déjeuner 

-Présentation de la suite de l'étude de cas 

- Critique et résumé par un participant

- Discussion plénière : Technologie de pointe de la cartographie linguistique

Vendredi 30 Novembre, 2007

- Suite de  la discussion plénière : Technologie de pointe  de la cartographie linguistique 

- Discussion plénière : Résultats de la cartographie linguistique concernant l'Atlas de l'UNESCO

Pause déjeuner 

- Suite de la discussion plénière : Résultats de la cartographie linguistique concernant l'Atlas de l'UNESCO

- Conclusion  et clôture de la réunion

